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ville l'appelaient hors de la Bresse, ilsavait mesurer son temps 
de manière à faire, dans les archives des localités qu'il tra­
versait, une exploration profitable à ses propres travaux et 
en même temps à ceux de ses savants amis. Sous la date 
du 12 août 1639, il écrit à Duchesne: 

Monsieur, 

En feuilletant les archives de Cluny et de Saint-Vincent de 
Mascon, dans la créance d'y rencontrer quelque chose qui pust 
m'ayder en mes desseins, j'y ay trouvé quelques titres des roys 
de Bourgogne et des anciens comtes de Mascon du temps que 
vous m'avez marqué par vostre dernière lettre. La crainte que j'ay 
heu que vous n'en heussiez desjà cognoissance m'a retenu de vous 
les envoyer. Cependant, afin que vous puissiez mieux juger de 
leur valeur, et pour les avoir aussi tost que vous m'en aurez 
donné advis, je vous représenteray icy sommairement ce qu'ils 
contiennent. 

Il y a la permission que bailla Hugues , évesque de Genève, à 
des moynes de s'establir en l'esglise de Saint-Victor de Genève 
soubs la direction et discipline d'Odilon, abbé de Clugny, du 
consentement de Rodolphe , roy de Bourgogne et de Burchard 
archevcsque de Lyon, son frère, où il y a plusieurs circonstances, 
dignes d'observations. La donnation de Rodolphe, roy, au mo­
nastère de Clugny d'un lieu appelé Colmiriacus , soubs l'abbé 
Mayeul. 

Quatre concessions faites en divers temps par Léothald, Albéric 
et Otho, comtes de Mascon, à l'abbé et à l'esglise de Clugny, des 
quelles on apprend les noms de leurs pères, mères, frères et de 
leurs enfants. Elles sont sans date, mais à la fin on y voit les 
noms des roys de France et de Bourgogne qui régnoient alors. En 
celle de Léothald et d'Albéric, ils se qualifient de comtes de 
Mascon, par la grâce de Dieu. 

J'adjouste qu'au chartulairc de Clugny est une concession que 
fait Odo,duc de Bourgogne, à ce monastère : de villa Moncelio, sila 
in paya Educmi, où il fait mention qu'il l'avoit auparavant donné 
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